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dent les mouvements de l’Ame et les impressions qui s’v pro­
duisent, ce don il me semble que la Sainte Vierge s’en est servi 
surtout dans ces colloques intimes qu’elle avait avec ceux qui 
venaient lui demander ses conseils et ses lumières. Elle devait, 
de son regard si fin et si pur, aller jusqu'à ces détour® mysté­
rieux du cœur pour en découvrir les pensé®:, et les besoins 
cachés et dire la parole (pii console, dirige et fortifie.

De là cette interprétation des di^ours et ce don de* langues 
qu’au jour de la Pentecôte cite du recevoir du St.-Esprit.

En ce jour, enclôt, l’Esprit-Saint se manifesta sous forme 
de langues de feu, il se reposa d’abord sur Marie avec la pléni­
tude de sza dons. Ils furent ensuite partagés aux apôtres et 
avr. disciples,

Faisons donc à Marie la primauté des grâce* gratuitement don­
né*. Elle est donc, après son divin Fils, la première en tout, 
et cela en vertu du grand principe dont nous essayons de tirer 
toutes les conséquences : La Maternité dirine.

PIE X ET L ENFANT.

Un jour qu’il [«issait nu milieu des enfants des écoles, venus apporter 
leurs hommages au Vatican, Pie X vit une menue fillette pleurer. Il s'ap­
procha et la questionna.

“ J'ai peur, dit-elle. — Tu as |ieur ? et de quoi ?
11 J'ai |ieur d'avoir peur du Pape. — Ne crains rien ; je resterai avec toi 

quand il viendra ”
“ Tu le connais ? — Oui, il n’est pas méchant."
L'enfant [«était sur un plateau une |ietite calotte hlunchc qu'elle devait 

offrir au Pape.
On lui fit comprendre que le Pa|ie, c’était l’ami même qui lui |«triait.
“ Alors, je te la donne, dit-elle, puisque tu n’es pas méchant!”
Le P*|>e prit la calotte, la mit sur sa tête et la rc[sisa sur le plateau.
“ Tu la rc[x>rteras à ta maman ; elle la gardera en souvenir de moi, jniis- 

que je l’ai portée. —Non, garde-la, toi, repartit la fillette.
“ Elle est trop grande. —Ça, ce n’est pas [«saillie ; j’ai fait prendre les 

mesures par mon frère. Garde-la et donne-moi ta vieille.”
Le Pape rit beaucoup et dut garder la calotte neuve.
C’est M, Camille Bellaigue qui a raconté cette histoire. On y voit com­

ment Pie X est devenu («pulaire.


